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Appel aux bénévoles désireux de siéger au conseil d’administration du CRON

Société de Saint-Vincent de Paul - Conseil régional de l’Ontario

Le 26 septembre, les membres du CRON ont approuvé un nouveau modèle de gouvernance qui conduira 
la Société vers un avenir passionnant. Ainsi, le comité de nomination du CRON a demandé à tous les 
membres de la SSVP de l’Ontario d’envisager de se porter candidats à l’un des neuf postes du nouveau 
conseil d’administration. Nous recherchons des candidats d’origines géographiques et culturelles diverses. 
Nous recherchons des personnes ayant une expérience et des compétences qu’elles mettront au service des 
conférences et des conseils, sur les plans spirituel et matériel au sein de la Société.

Le conseil d’administration initial sera composé de mandats échelonnés sur 1, 2, 3 et 4 ans. Après ce pre-
mier cycle, les mandats seront de quatre ans. Cela permet d’assurer la continuité de la philosophie et de 
la planification dans les années à venir. 

Le but du CRON est de promouvoir le travail de la Confédération internationale de la Société de Saint-
Vincent de Paul et de le faire progresser, tant à travers l’Ontario qu’ailleurs au Canada lorsqu’il y est 
invité, dans sa mission de « Vivre le message de l’Évangile en servant le Christ à travers les pauvres avec 
amour, respect, justice et joie ».

Le travail du conseil d’administration consiste à :

•	Appuyer cette entreprise par la recherche, l’éducation, les conférences et la prise de position par rapport 
aux causes et aux déterminants de la pauvreté et des épreuves. 

•	Aider les conseils et les conférences dans leurs activités caritatives variées en leur fournissant des 
ressources financières, technologiques, juridiques et éducationnelle et toute autre forme de soutien dont 
ils pourraient avoir besoin. 

•	Travailler et collaborer avec d’autres organisations aux objectifs ou activités similaires,  au profit des 
personnes démunies à travers tout l’Ontario et ailleurs au Canada, lorsqu’il y est invité.

Tous les vincentiens peuvent poser leur candidature et il y a de la place pour certains non-vincentiens qui 
ont quelque chose de précieux à offrir. Veuillez consulter le site web pour voir si vous pouvez être un can-
didat susceptible d’aider à diriger le CRON.  Toutes les demandes de renseignements sont les bienvenues.

Pour tous les détails concernant le nouveau modèle de gouvernance et les règlements généraux révisés, 
visitez le site web du CRON à https://members.ssvp.on.ca/en/president/pdf/Revised-Articles-of-Incorporation-and-
Bylaws-Sept-2020.pdf. La trousse et le formulaire de mise en candidature sont disponibles à http://members.
ssvp.on.ca/fr/forms.php.
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S’adapter en temps 
de pandémieLe concept de la diversité en est un qui devrait plaire à la plupart d’en-

tre nous. Lorsque notre vie comporte des activités diverses et variées, 
cela peut apporter beaucoup à notre propre croissance personnelle. 
Nous pouvons apprendre une nouvelle langue, un nouveau métier ou 
un passe-temps. Peut-être ferons-nous l’apprentissage d’une nouvelle 
activité sportive. Même au travail, il peut être assez fatigant de faire 
le même travail chaque jour, mais lorsque nous avons l’occasion d’ap-
prendre d’autres tâches et d’y travailler ou d’évoluer dans un autre 
endroit, cela peut ajouter une nouvelle dimension à notre journée de 
travail. Bien sûr, plusieurs d’entre nous s’adaptent aujourd’hui au 
travail à domicile, en cette période de pandémie de Covid-19.
La diversité concerne également les êtres humains et la manière dont 
nous pouvons expérimenter et grandir au sein d’une société raciale 
et culturelle diversifiée. En apprenant tout ce que nous pouvons sur 
l’histoire, la culture et les traditions de foi d’autres groupes ethni-
ques, nous renforcerons notre capacité à profiter pleinement de ce 
que Dieu a sans doute prévu pour nous.
Cependant, l’inclusion de la diversité dans nos vies est bien plus que 
la participation à un événement multiracial. Il ne s’agit pas seule-
ment de dire que vous avez des amis ou que vous travaillez avec une 
personne appartenant à un groupe racialisé. Bien que le Canada soit 
en train de devenir une nation aux origines ethniques et raciales 
multiples, nous devons également réaliser que cela présente certains 
défis. Agissons-nous contre le racisme par nos propres paroles et ac-
tions ? L’omission d’agir et de plaider contre le racisme ne fait pas 
de nous des racistes, mais elle s’apparente tout de même à un échec. 
Considérez cet extrait du livre White Fragility de Robin Diangelo : 
« L’exclusion par les participants ne dépend pas d’une intention déli-
bérée; il n’est pas nécessaire d’avoir l’intention d’exclure pour que les 
résultats de nos actions soient l’exclusion ».
Dans le monde d’aujourd’hui, le concept de diversité continue de faire 
l’objet d’une remise en question. Nous lisons des articles sur l’impor-
tance de la vie des Noirs, les pensionnats, les privilèges des Blancs 
et le racisme systémique. Prônons-nous activement des changements 
systémiques dans les lois et les gestes qui permettent même au ra-
cisme d’exister ? 
Si nous considérons les enseignements sociaux de l’Église catholique 
et le principe du bien commun pour tous les êtres humains, nous pou-
vons voir comment Dieu nous a donné la possibilité de devenir véri-
tablement ses enfants en nous embrassant les uns les autres, sans 
distinction de race, de 
croyance, de couleur ou 
de religion. La diversité 
devrait être célébrée 
par tous.
Joignons-nous à une 
alliance de la diversité 
qui englobe toutes les 
personnes racialisées et 
concrétise ce que Dieu 
nous a donné à tous.
Jim Paddon, président
Comité national de 
justice sociale

J’ai beaucoup entendu parler des 
différentes façons dont plusieurs 
conférences et conseils ont adapté 
leurs services afin de continuer à 
aider les démunis malgré les me-
sures de protection devant être 
mises en place : 
•	Dépôt de cartes alimentaires 

ou prise de rendez-vous pour 
prendre les cartes alimentaires 
à la paroisse.

•	Envoi de cartes-cadeaux numé-
riques.

•	Appels de bien-être pour véri-
fier les personnes desservies et 
partager les ressources dispo-
nibles, selon les besoins. 

•	Service de lunchs empaquetés 
ou de repas chauds à empor-
ter en remplacement des repas 
communautaires.

•	Participation des jeunes de 
London au programme « Dans 
la rue  » qui offre des produits 
d’hygiène aux sans-abris.

•	Réunions virtuelles pour rester 
en contact avec les membres de 
votre conférence ou conseil.

Les magasins ont rouvert leurs 
portes en toute sécurité pendant 
les mois d’été et continuent à 
aider les gens de la communauté 
en suivant les directives du gou-
vernement par la mise en place 
des protocoles appropriés.
Même si la pandémie a engendré 
de nombreux défis, elle nous don-
ne également l’occasion de réflé-
chir et d’examiner comment nous 
servons nos amis démunis et ce 
que nous devons faire pour pou-
voir continuer à les aider dans 
l’avenir.
Un sincère merci à tous nos mem-
bres à travers l’Ontario pour tout 
ce que vous faites pour réaliser 
notre mission de servir les per-
sonnes démunies et les aider de 
toutes les façons possibles.

Linda Dollard, présidente
Conseil régional de l’Ontario
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Tendez votre main aux pauvres – La réponse en communauté rurale
En mars 2020, le monde s’est arrêté un bref instant, jusqu’à ce que 
tout le monde reprenne son souffle et commence à réfléchir. Que pou-
vons-nous faire ? Comment pouvons-nous aider ? Quelles sont les pro-
chaines étapes pour continuer notre 
ministère en tant que vincentiens ? 
Notre conférence de Saint-Vincent 
de Paul dans la communauté rurale 
de Strathroy a commencé en mettant 
un pied devant l’autre et en navigant 
par instinct, pour ainsi dire. Notre 
routine habituelle consistant à four-
nir un repas par mois n’était plus 
possible puisque nous utilisions notre 
centre paroissial et que celui-ci était 
soudainement fermé à toute circulation. Toutes les autres églises ont 
aussi fermé leurs portes. Plus personne ne nourrissait les pauvres. 
La seule solution était un repas à emporter pour les personnes que 
nous nourrissions depuis le début. Nous savions qu’ils avaient faim et 
qu’ils n’avaient aucune source de financement. 
« Qu’est-ce que la souffrance ? La souffrance, c’est avoir faim, avoir 
faim de n’importe quoi »1. Faim de nourriture pour le corps et faim 
de nourriture spirituelle pour l’âme. Sans aucun doute, on peut dire 
que 2020 a poussé cette notion jusqu’à ses limites et même plus loin. 
Notre président a supplié et proposé un plan de sécurité Covid-19 
pour avoir accès à la cuisine du centre familial, qui ouvre directement 
sur l’extérieur, et a ainsi pu mettre en place les façons de faire tou-
jours en cours. Nous pouvions y arriver, en restant simple, en gardant 
frais. 
Des déjeuners ont été préparés chaque semaine et ils sont venus. 
Ceux qui avaient faim de nourriture. Ceux qui voulaient communi-
quer. Ceux qui n’avaient pas d’argent. 
Une personne très précieuse s’est jointe à notre équipe de bénévoles. 
Le père Steve (alors séminariste Steve) a offert son aide et est venu 
chaque semaine pour saluer les gens, sourire, discuter et les bénir. Ils 
se réjouissaient de le voir et notre nourriture pour le corps et l’âme 
prenait forme. Il a même livré des repas et des sacs de déjeuner à une 
famille située à 20 km de là, car il savait qu’ils avaient désespérément 
besoin d’aide.
Les gens de la paroisse ont offert de faire des muffins et des biscuits 
et ont donné des dindes, et les dames de CWL ont préparé des sacs de 
déjeuner pour les enfants de ceux qui se sont présentés. Un donateur 
privé a donné assez d’argent pour acheter 100 cartes-cadeaux Mc-
Donald’s pour fournir un repas supplémentaire. L’aide bénévole est 
venue d’une autre église. Comme le disait une équipe mère/fille qui a 
fourni de délicieux desserts, aidé lorsque nous étions à court d’argent 
et apporté des produits frais de la ferme : « Nous faisons tous ce que 
Jésus nous a dit de faire... Celui qui a deux manteaux, qu’il partage 
avec celui qui n’en a pas, et celui qui a de la nourriture, qu’il fasse de 
même. Luc 3:11. » Les personnes que nous aidons ne sont pas seule-
ment nos frères dans le Christ, mais aussi nos voisins, quelqu’un qui 
se débat tout près de chez nous ou quelqu’un que nous rencontrons 
tous les jours. L’aide rurale est particulière parce que ce qui vient des 

mains de ceux qui donnent est 
souvent utilisé le jour même, par 
exemple les pois récoltés le matin 
même dans les champs sont uti-
lisés dans le ragoût que l’on pré-
pare.
Chaque semaine, nous avons 
hâte de rencontrer ceux et celles 
qui ont besoin de notre aide, de 
les nourrir et d’avoir du plaisir 
avec eux. Beau temps, mauvais 
temps, chaud ou froid, nous som-
mes là et les gens aussi.
Notre quête n’a pas été sans 
conflit. Certains membres de la 
conférence estimaient qu’il fal-
lait suivre une autre voie, et la 
dissonance existe toujours. Alors 
que nous distribuons des coupons 
d’épicerie pour que les gens puis-
sent acheter de la nourriture, 
certains d’entre eux n’avaient 
pas d’endroit où la préparer, de 
sorte qu’une seule méthode ne 
suffit pas. Nous devons en faire 
davantage pour répondre aux 
besoins de ceux qui vivent dans 
la pauvreté. Notre communauté 
s’agrandit, tout comme la popu-
lation des personnes moins fortu-
nées, qui trouvent dans la petite 
communauté un refuge plus sûr 
que les rues du centre urbain voi-
sin. 

Notre président est catégorique : 
il est grand temps d’avoir une 
soupe populaire qui fonctionne 5 
jours par semaine. Il s’agit d’un 
projet de grande envergure pour 
une petite conférence, car nous 
ne disposons pas de l’expertise 
nécessaire à sa réalisation. Peut-
être cela deviendra-t-il réalité 
d’ici les cinq prochaines années. 

Gwen Waeijen, présidente, et Ka-
ren Allen, membre 
Conférence SSVP de la paroisse 
All Saints, Strathroy

1 Roberts, Gregory David, Shanta-
ram, Scribe publications, Australia/
New Zealand, 2004
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SOCIÉTÉ DE 
SAINT-VINCENT DE PAUL

CONSEIL RÉGIONAL 
DE L’ONTARIO

Courriel : info@ssvp.on.ca

Avis de décès

Dates à retenir

Nous souhaitons ici reconnaître et commémorer les vincentiens qui sont décédés. 
Ils ont fait du bien à tant de gens pendant leur vie.

24 janvier 2020 - Tom Kelly, St. Joseph’s Conference, Bowmanville

5 juillet 2020 - Patricia Rowe, St. Joseph’s Conference, Bowmanville

6 juillet 2020 - Rene Sabourin, St. Joseph Conference, Bracebridge  

7 juillet 2020 - Larry Mungham, founding member of St. Columbkille Conference, Pembroke

12 août 2020 - Sheridan Beaton, St. Joseph’s Conference, Bowmanville  

20 août 2020 - Lillian Balazs, St. Basil Conference, Brantford

5 septembre 2020 - John Gilbert, St. Catharines Central Council

22 septembre 2020 - Michael Downing, St. Patrick Conference, London

9 octobre 2020 - David Schneider, Brantford SSVP Store

12 octobre 2020  - Tim Brennan, St. Justin’s Conference

30 novembre 2020 – Date limite pour la présentation des candidatures.

15 janvier 2021 – Date limite pour la remise des articles destinés à l’infolettre (notez que nous ne 
pouvons garantir la publication de tous les articles dans le prochain numéro, mais nous ferons de 
notre mieux pour les publier dans les numéros suivants).

17 avril 2021 – Réunion du CRON

La Société de Saint-Vincent de Paul 

Mission :

La Société de Saint-Vincent de Paul est une organisation 
laïque catholique qui a pour mission de :

Vivre le message de l’Évangile en servant le Christ à 
travers les pauvres avec amour, respect, justice et joie.

Valeurs :

La mission de la Société de Saint-Vincent de Paul signifie 
que, en tant que Vincentiens, nous :

•	voyons le Christ dans tous ceux qui souffrent;

•	sommes unis au sein d’une même famille;

•	établissons un contact personnel avec les pauvres;

•	aidons de toutes les façons possibles.Visitez-nous en ligne
www.ssvp.on.ca


